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La Fraternité Missionnaire en Rural

« C’est formidable » disait 
le Frère Julien
Le Frère Julien nous a quittés le 26 
septembre 2016. Il était né en février 1935. 
Il s’est éteint comme une flamme qui a tout 
donné.

Originaire de l’Oise, issu d’une famille de sept 
garçons à laquelle il était attaché, il a travaillé 
en usine après son brevet, puis comme 
ouvrier agricole. Durant son service militaire, 
il trouve d’une manière plus personnelle 
Jésus. La JAC (Jeunesse Agricole 
Chrétienne),  la chance de ma vie aimait-il 
dire, lui permet d’ouvrir ses horizons, de s’y 
former et de prendre des responsabilités 
jusqu’à être permanent national pour les 
ouvriers agricoles. Il rencontre les Frères 
Missionnaires des Campagnes.

Tout donner pour le Christ Il le 
commence en 1965 à La Croix-sur-Ourcq 
dans l’Aisne pour son noviciat, puis sa 
formation à La-Houssaye-en-Brie. Son 
premier prieuré d’insertion, il le vit dans 
l’Yonne à Charny. Il continue comme 
ouvrier agricole. En 1968, il perfectionne sa 
formation d’éleveur à Canappeville. C’est 
une chance de pouvoir se former. Ainsi j’ai 
pu faire beaucoup de remplacements dans 
les fermes. Nous, anciens de la JAC, avons 
fait un livre : "Les ouvriers agricoles au XXème 
siècle". Il y a des hommes et des femmes 
qui y témoignent leur soif d’apprendre et 
de vivre. Il devient président de l’ASAVPA 
(Association des Salariés Agricoles). Il joue 
au foot, devient arbitre et va  avec l’équipe 
en Allemagne. C’est formidable !

Frère Julien SAVARY  
1935 - 2016

En 1980, il part en Afrique, 
d’abord au Togo à Atchangbadé, puis 
Massédéna. Il dresse les bœufs pour cultiver :  
Allez, allez ou Wolo, wolo en Kabyais. Il 
visite beaucoup de familles dans les villages. 
Il y est heureux. C’est là qu’il m’a servi de 
guide. Pour l’accueil des premiers Frères 
africains en 1988, il va à Pama au Burkina-
Faso. En 1994, avec les trois premiers Frères 
africains,  il démarre le prieuré de Durbé au 
Bénin. Quinze ans d’Afrique marquent sa vie 
donnée. Vivre la même foi au Christ vivant, 
c’est formidable.

Revenu en France, après un temps 
de repos, il sera à l’accueil à La-Houssaye, 
puis rejoint Canappeville en 2000. Il y 
reste 16 ans. C’est un record disait-il. 
Je le rejoins en 2005.  Il aime s’investir 
dans la vie communautaire, la cuisine, le 
jardin, rencontrer les jeunes qui viennent 
s’y former, contacter les personnes dans le 
club des anciens du Cèdre, dans le Service 
Evangélique des Malades….  Rencontrer 
l’autre le fait vivre. Fin avril 2016, il va à 
Brienon dans l’Yonne où il s’éteint.
Nous pouvons dire merci à Julien avec ces 
témoignages reçus :
Julien était pour nous tous, famille, enfants, 
Amis en Communion, un vrai rayon de soleil, 
dépassant ses soucis, ses souffrances et ses 
limites pour nous entraîner dans la foi de la 
louange. Merci d’avoir été au milieu de nous 
tout simplement un frère. 
Julien est pleinement heureux. Il a sûrement 
été enthousiaste en découvrant le Seigneur 
dans sa splendeur.

 Frère Thierry MANGEART
 Canappeville (Eure)


